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Atouts

L’oléique majoritaire en France  
• L’huile de tournesol, seule ou en mélange, est la première huile 
consommée par les ménages français et le principal débouché en 
valeur de la culture. Deux types d’huile, correspondant à deux profils 
de graine de tournesol différents, sont principalement produits : l’huile 
de tournesol linoléique (ou classique) et l’huile de tournesol oléique.  
• Aux échelles européenne et mondiale, la production linoléique est 
de loin la plus importante. La France fait toutefois figure 
d’exception puisque la production oléique y est très 
largement majoritaire, de l’ordre de 85 % des surfaces 
consacrées à ce débouché (source : enquête de Terres Inovia 
sur les pratiques culturales tournesol 2025).  
• La principale différence entre ces deux huiles se situe 
dans leur composition en acides gras. Le taux d’acide gras 
linoléique (Oméga 6) de l’huile de tournesol classique est d’environ 
55 %, contre 7 % pour l’huile oléique. A l’inverse, le taux d’acide gras 
oléique (Oméga 9) de l’huile de tournesol oléique atteint plus de 80 %, 
lui conférant des aptitudes comme huile de friture avec une grande 
résistance aux températures élevées. En outre, lorsqu’ils sont 
consommés en quantité appropriée et en équilibre avec les autres 
formes d’acide gras, les Omega 9 favorisent la santé cardiovasculaire 
en régulant les taux de cholestérol.  
• D’un point de vue économique, les données comparées des 
cotations en rendu St-Nazaire (44) entre tournesols oléique et 
linoléique montrent un écart médian entre 2013 et 2025 (12 
campagnes) de +25 € par tonne en faveur du tournesol 
oléique, avec des fluctuations pouvant être importantes selon les 
campagnes et l’état de ces deux marchés.  
• Sur le plan de la conduite culturale, il n’y a aucune différence 
majeure, que le tournesol soit linoléique ou oléique. Il est néanmoins 
sécurisant de prévoir une distance d’isolement d’au moins 150 m 
entre une parcelle de tournesol oléique et une autre de tournesol 
linoléique, et indispensable de ne pas mélanger ces deux catégories de 
graines, au risque de faire fortement baisser la teneur en acide oléique.  
 

Une culture répondant aux 
enjeux de société 
• Le tournesol est une culture globalement peu utilisatrice de 
produits phytosanitaires, présentant des IFT** relativement bas. 
La stratégie de lutte contre les maladies s’appuie essentiellement sur 
le levier génétique. Quant à sa structure de peuplement, elle facilite le 
désherbage mécanique.  
• Le tournesol est également peu gourmand en éléments 

fertilisants, les apports d’engrais de synthèse sont faibles. Cette 
caractéristique en fait une des cultures les moins émettrices de gaz à 
effet de serre (GES). En 2023, la quantité d’azote minéral apporté, hors 
impasses, était en moyenne de seulement 53 unités par hectare au 
niveau national (source : enquêtes de Terres Inovia sur les pratiques 
culturales).  
• La première transformation du tournesol permet la production 
d’huile, destinée à un usage alimentaire et industriel, et de tourteaux 
pour l’alimentation animale. Le tournesol représente 22 % de l’huile 
brute produite sur le territoire national sur la période 2020-2024. Les 
tourteaux de tournesol sont riches en protéines et constituent une 
matière première importante pour l’alimentation animale. Dans 
certaines unités de trituration, leur valeur nutritionnelle peut être 
améliorée par le décorticage des graines, un process qui s’est 
développé depuis une quinzaine d’années. En élargissant la palette des 
animaux qui en consomment, grâce à l’augmentation de la teneur en 
protéines (36 % de protéines), ces tourteaux "HighPro" ont une valeur 
économique plus élevée que les tourteaux non décortiqués (26 % de 
protéines). 
• Les industriels innovent continuellement pour développer des 
débouchés qui s’inscrivent dans l’effort global de lutte contre 
le changement climatique et d’amélioration de 
l’autonomie en protéines végétales au niveau national et 
européen. On peut citer la filière émergeante des biocarburants pour 
l’aviation (carburants d’aviation durables) avec du tournesol en double 
culture, l’oléochimie et la production de protéines concentrées.  

Principale tête de rotation au sein de ses zones de production principales (Sud-Ouest, Ouest atlantique, Centre), le tournesol offre également 
une possibilité de diversification des cultures dans des contextes plus septentrionaux. Ses nombreux atouts en font une culture robuste et 
compétitive, qui contribue à la multiperformance des systèmes de culture dans lesquels il est inclus. Il jouit en outre d’une image très positive 
auprès du grand public







Suivez les actualités 
de Terres Inovia 
directement sur 
www.terresinovia.fr
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et commercialisées en 2026. Pour en savoir plus, consultez www.myvar.fr
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Variétés

Année et 
pays 

d’inscrip-
tion

Représentant 
en France

Sensibilité 
phomopsis

Sensibilité 
verticillium

Sensibilité 
sclérotinia 
du capitule

Richesse 
en huile

Richesse 
en acide 
oléique

Profil 
mildiou

Tolérance 
orobanche 

cumana

M
P

LG 50797HOVCLP 2018 - I LG Semences PS* PS AS élevée llll RM8# (DF) -
LID 1083H 2025 - I Lidea TPS PS PS* moyenne lllll RM9# TPS
LID 6038H CLP 2024 - I Lidea TPS* PS AS moyenne llll RM9# TPS
MAS 89HOCL 2018 - I Mas Seeds TPS MS AS/PS* moyenne llll RM8 -
MAS 908HO CP 2022 - R Mas Seeds PS/TPS* S PS moyenne llll RM9 -
MAS 910OL 2021 - F Mas Seeds PS* TPS PS faible llll RM9# -
P64HE118 2015 - I Pioneer Semences TPS MS - moyenne lllll RM9 (DF) -
P64HE133 2018 - I Pioneer Semences - PS/TPS* - élevée lllll RM9 (DF) -
P64HH167 2020 - F Pioneer Semences PS MS/PS AS moyenne llll RM9 TPS
P64HE188 2023 - I Pioneer Semences S/PS* PS AS élevée lllll RM9 TPS
RGT ANGELLO 2020 - F RAGT Semences PS/TPS PS AS élevée lll RM9# TPS
RGT CHARLLOTTE 
CL 2021 - I RAGT Semences - MS AS moyenne llll RM9# (DF) -

SUMERIO 2021 - PT Syngenta PS/TPS* TPS PS moyenne lllll RM9# -
SY BELASKO 2020 - F Syngenta PS TPS PS moyenne lllll RM9# -
SY DIEGO CLP 2024 - I Syngenta PS* PS PS faible llll RM9# TPS*
SY ESSENTIO 2023 - F Syngenta PS TPS AS moyenne lllll RM9# TPS
SY EXPERTO 2014 - I Syngenta - S AS/PS* moyenne ll RM9# -
SY FLAVIO CLP 2021 - E Syngenta S* TPS AS moyenne lll RM9# TPS
SY OCTAVIO 2017 - F Syngenta TPS PS PS moyenne - RM9# -
SY OTELLO 2021 - F Syngenta PS* TPS AS moyenne lllll RM9 -
SY TALENTO 2013 - PT Syngenta TPS MS AS moyenne ll RM9# TPS

M
T

RGT HANATOLL 2021 - F RAGT Semences TPS* TPS AS élevée ll RM8# -

RGT LLUCIUS 2024 - I RAGT Semences - TPS PS* faible lllll RM9 TPS*

SY CELESTO 2019 - F Syngenta PS TPS AS moyenne llll RM9# -

SY FENOMENO 2022 - F Syngenta PS* PS PS moyenne ll RM9# TPS

Performances des variétés oléiques testées par Terres Inovia et ses partenaires  
en 2024 et 2025 
Les indices de rendement de chaque variété sont exprimés en pourcentage de la moyenne des essais par série. Ils sont comparables entre eux 
uniquement au sein d'une même série (année et essais communs). Pour connaître les performances des variétés testées avant 2024, consultez 
www.myvar.fr.

Précocité 
à maturité Regroupements

Moitié Nord
Bourgogne-Franche-Comté, Bretagne, Grand Est, 

Hauts-de-France, Ile-de-France, Normandie
Variétés oléiques 2024 2025

TP

LG 50268HOV lllll ll

LG 50276HOV lllll lll

RGT CAPITOLL lllll lllll

SY ALMAGRO l ll

SY ARCO l lll

Début P SY ARPEGIO l llll

Rendement moyen q/ha 
(nombre d’essais) 32,6 (9) 35,5 (13)

  Variété tolérante à l’imazamox 
  Variété tolérante à Passat Plus pleine dose 
  Variété tolérante au tribénuron-méthyl 

 
Précocité à maturité : 
TP : très précoce 
P : précoce 
MP : mi-précoce 
MT : mi-tardive 
 
Indice de rendement : 
<95         l 
95-98      ll 
98-102    lll 
102-105  llll 
>105       lllll
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Précocité 
à maturité Regroupements

Centre-Ouest Est
Bretagne, Centre-Val de Loire,  

Ile-de-France, Limousin, Pays de la Loire, 
Poitou-Charentes, Normandie

Bourgogne-Franche-Comté, Grand Est, 
Auvergne-Rhône-Alpes, Hauts-de-France

Variétés oléiques 2024 2025 2024 2025

P

ES IDILLIC llll lll llll lll

LG 50467 HOV lll ll ll ll

LG 50475HOV lll lll lllll lll

LG 50540HOV CLP lll lll

LID 5038H ll

LID 1062H CLP lll llll

LID 1074H ll ll

MAS 815OL lll lll lllll llll

STABILO lll ll

SY BALNEO lll llll l llll

P/MP
ES OPTIC lll lll l ll

LG 50487HOV CLP lll lll

MP
LID 1067H ll l

LID 1083H llll llll

SUMERIO ll lll lllll lll

Rendement moyen q/ha 
(nombre d’essais) 39,9 (6) 36,0 (12) 33,3 (10) 38,7 (12)

Précocité 
à maturité Regroupements

Centre-Ouest + Sud
Centre Val de Loire, Nouvelle-Aquitaine, 
Occitanie, PACA, Auvergne-Rhône-Alpes

Variétés oléiques 2024 2025

MP

LG 50626HOV lll lll

P64HH167 llll lll

SY ESSENTIO lll

RGT ANGELLO ll l

SY ESSENTIO lll

MT
SY CELESTO lll llll

SY FENOMENO lll

Rendement moyen q/ha 
(nombre d’essais) 37,3 (12) 33,4 (10)

Précocité 
à maturité Regroupements

Centre-Ouest + Sud
Centre Val de Loire, Nouvelle-Aquitaine, 
Occitanie, PACA, Auvergne-Rhône-Alpes

Variétés oléiques VTH 2024 2025

MP

ARNOLDES CL HO lll

LG 50797HOV CLP l ll

LID 6038H CLP llll lll

MAS 908HO CP ll lll

P64HE188 lll lllll

RGT ANGELLO llll ll

SY DIEGO CLP lllll l

SY FLAVIO CLP ll llll

MT RGT LLUCIUS (XS) ll

Rendement moyen q/ha 
(nombre d’essais) 37,7 (9) 37,8 (11)

  Variété tolérante à l’imazamox 
  Variété tolérante à Passat Plus pleine dose 
  Variété tolérante au tribénuron-méthyl 

 
Précocité à maturité : 
TP : très précoce 
P : précoce 
MP : mi-précoce 
MT : mi-tardive 
 
Indice de rendement : 
<95         l 
95-98      ll 
98-102    lll 
102-105  llll 
>105       lllll
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Zoom sur le strip-till 
La technique du strip-till consiste à travailler le sol uniquement sur la future ligne de 
semis. Elle permet de réduire le risque érosif dans les situations sensibles (coteaux), en 
travaillant le sol de façon localisée, et en laissant des résidus en surface. Les précautions 
sont les mêmes que pour toute autre intervention de travail de sol : intervenez sur sol 
ressuyé sur toute la profondeur de travail et proscrivez les passages en conditions 
plastiques ou sèches. L’objectif premier reste de sécuriser la croissance racinaire.  
• En sol argileux, un passage de fin d’été ou à l’automne (selon les modalités de gestion 
des couverts végétaux) peut être renouvelé si nécessaire avant le semis, soit avec une 
dent passée de façon plus superficielle (< 10 cm), soit à l’aide d’un disque mulcheur. 
Cela n’a d’intérêt que si la zone travaillée à l’automne n’est pas assez émiettée et 
réchauffée au printemps.  
• En sols limoneux, le passage du strip-till aura lieu uniquement au printemps, juste 
avant ou combiné au semis. Attention, le strip-till augmente le risque d’attaques de 
limaces par rapport au travail du sol sur l’ensemble de la surface du sol et nécessite 
donc une vigilance accrue.

Evitez les obstacles à l’enracinement 
• Le tournesol est particulièrement exigeant vis-à-vis de la structure du sol. Son système 
racinaire est pivotant, capable d’explorer une grande profondeur de sol. Néanmoins, il est 
très sensible aux accidents structuraux : mottes ou zones tassées, lissages ou semelles de 
travail du sol entraveront la progression du pivot.  
• Ainsi, il est primordial d’obtenir une structure favorable sur les 20-30 premiers 
centimètres de sol, avec une majorité de mottes poreuses, une absence de lissage ou de 
semelle de labour, afin que les pivots du tournesol soient le moins possible coudés ou 
fourchus, et atteignent au moins 20 cm de profondeur. 
• L’absence d’accidents structuraux doit être vérifiée par un test bêche 
réalisé avant la période habituelle de travail du sol. En l’absence d’accidents 
structuraux, il est possible de réaliser un travail du sol superficiel sur 10 cm de profondeur. 
Dans toutes les autres situations, un travail de fissuration est nécessaire, en dessous de la 
zone défavorable. L’implantation d’un tournesol après un travail très superficiel (< 5 cm) 
ou en semis direct (y compris sous couvert) sont des pratiques plus à risque. Elles peuvent 
conduire à une altération du peuplement à la levée ainsi que de la qualité d’enracinement 
de la culture. 
• A retenir pour les travaux réalisés durant l’interculture : 

- intervenez dans des conditions optimales d’humidité du sol pour préparer la parcelle : 
sols à consistance friable sur tout le profil travaillé ; 
- combinez si possible certains outils pour limiter le nombre de passages sur la parcelle.  

 

Obtenez un lit de semences de qualité 
• Une structure avec une majorité de terre fine rappuyée, et pas trop de résidus, favorisera 
le contact terre-graine. Selon les types de sol, l’enjeu est différent : 

- dans les sols argileux, évitez de créer trop de mottes du fait d’un travail effectué sur 
sol compacté ou sec, ou dans des conditions trop humides ;  
- dans les sols sensibles à la battance, évitez l’excès de terre fine, et visez un maintien 
des mottes en surface. Ce profil est favorisé par l’utilisation de vibroculteurs ou de 
herses à dents droites, au contraire des herses rotatives qui ont tendance à enfouir ou 
à détruire les mottes. Dans les situations en travail réduit du sol, conserver des résidus 
de couverts détruits à la surface suffisamment bien répartis pour éviter la gêne à la 
levée contribue à limiter les risques de battance et d’érosion. Attention également aux 
semoirs non équipés de chasse-débris, qui risquent de ne pas dégager la ligne de semis 
pour favoriser un bon positionnement de la graine et une bonne fermeture du rang par 
les éléments de semis.  

• A retenir pour les travaux de préparation du semis : 
- travaillez sur un sol ressuyé, quitte à retarder de quelques jours le semis ; 
- privilégiez les outils à dents non animés pour préparer le lit de semences. Si deux 
passages sont envisagés, le 1er peut être réalisé sans rouleau pour favoriser le 
réchauffement du sol. Le 2e passage sera réalisé plus superficiellement et aura pour 
objectif principal de niveler et affiner ; 
- évitez les tassements en utilisant des équipements de type roues jumelées ou pneus 
basse pression. 

Tout obstacle au développement du pivot peut faire perdre 
plus de 5 q/ha et dégrader la teneur en huile (exemple de 
pivot coudé en médaillon).

Retrouvez dans ce point technique, 
tous les outils de Terres Inovia pour 
accompagner la réussite de cette 
phase clé pour la culture (rubrique 
Outils & Services/Publications). 
A commander sur notre site web. 
www.terresinovia.fr
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Semez dès que les conditions s’y prêtent  
• Attendez que le sol soit bien ressuyé et suffisamment réchauffé pour semer : 8°C à 5 cm 
de profondeur. Toutefois, si le sol est bien ressuyé et que vous vous situez dans la période 
de semis optimale, vous pouvez semer en conditions plus fraîches, si un réchauffement est 
prévu dans les jours suivants. Une levée rapide et régulière est moins exposée aux dégâts 
d’oiseaux, de limaces et de ravageurs du sol.  
• Selon les contextes pédoclimatiques, adapter la date de semis afin que le tournesol soit 
levé au plus tard le 1er mai. Respectez la période adaptée à la variété dans votre région 
(voir cartes ci-dessous).  
• Si vous cultivez du tournesol oléique, respectez impérativement les dates de semis en 
évitant les dates tardives. En effet, la teneur en acide oléique est réduite sous l’effet des 
températures basses après la floraison.

Semer tôt, c’est mettre toutes les chances de son côté pour 
ne pas manquer d’eau en floraison et pour pouvoir récolter 
dans les meilleures conditions.

20 au 
31 mars

1er au 
15 avril

16 au 
30 avril

1er au 
15 mai fin mai

Période de semis lll lll ll l -

Précocité P, MP P, MP P TP, P -

Période de semis - ll lll ll -

Précocité - P, MP, MT P, MP TP, P -

Tous types de sols 
sauf limons froids Période de semis

lll lll ll l -

Limons froids - ll lll ll l

Précocité P, MP, MT, T P, MP, MT, T P, MP P TP, P

Tous types de sols 
sauf limons froids Période de semis

lll lll ll l

Limons froids l ll lll l

Précocité P, MP P, MP P, MP TP, P

Sols séchants
Période de semis lll ll ll l

Précocité P, MP P, MP P, MP TP, P

Sols profonds
Période de semis lll lll ll l

Précocité P, MP, MT, T P, MP, MT, T P, MP, MT P, MP

Adaptez la période de semis et la précocité à votre région

Moitié sud

Période de semis 
lll recommandée 
ll possible 
l possible mais non conseillée 
- déconseillée 
 
Précocité variétale 
T : tardive           MT : mi-tardive           MP : mi-précoce 
P : précoce          TP : très précoce

Moitié nord

Période de semis 
lll recommandée 
ll possible 
l possible mais non conseillée 
- déconseillée 
 
Précocité variétale 
T : tardive           MT : mi-tardive           MP : mi-précoce 
P : précoce          TP : très précoce

21 au 
31 mars

1er au 
20 avril

21 au  
30 avril

Après le 
1er mai

Tous types de sols sauf limons froids
Période 
de semis

ll lll ll l

Limons froids - l lll ll

Précocité P, MP P P P, TP

Période de semis l lll lll l

Précocité P, MP P P P, TP

Période de semis ll lll ll l

Précocité MP P, MP P, MP P, TP

Période de semis l ll lll l

Précocité P P P P, TP

Période de semis ll lll ll l

Précocité MP, MT, T P, MP, MT, T P, MP P, TP

Période de semis ll lll ll l

Précocité P, TP P, TP P, TP TP

Période de semis l lll ll l

Précocité MP, P MP, P, TP P, TP TP
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Ravageurs
Larves de taupins : attention aux situations à risque  
• Dans 15 % des parcelles, des pertes à la levée sont liées aux taupins. Le Sud-Ouest et l’Ouest sont plus particulièrement concernés : parcelles 
avec présence avérée de larves de taupins, antécédents d’attaques, notamment sur maïs ou précédents favorables (friche, prairie, culture 
fourragère ou légumineuse).  
• Le tournesol est bien moins sensible que le maïs car la période de sensibilité est plus courte (de la germination à 2 feuilles).  
• En situation à risque, recherchez une levée rapide. Semez dans un sol suffisamment réchauffé.  
• Augmentez légèrement la densité de semis pour compenser les pertes de plantes éventuelles.  
• Pour les cas les plus exposés, il existe des traitements insecticides au semis à base de microgranulés.

Spécialités  
commerciales  
de référence

Seconds 
noms  

commerciaux
Substance active

Dose homologation 
usage traitement du 
sol ravageurs du sol

Incorporation/ 
diffuseur

Fertilisant starter 
et biostimulant

Prix 
(ha/€ HT)

Ercole Karaté 0,4 GR Lambda-cyhalothrine 0,4 % 15 kg/ha 4 cm/non non 60-63

Trika Lambda 1 Trika Expert + Lambda-cyhalothrine 0,4 % 15 kg/ha 4 cm/non oui 80

Trika Super Dekiel Lambda-cyhalothrine 0,24 % 25 kg/ha 4 cm/non oui 115

Trika Perfect Extra P Lambda-cyhalothrine 0,15 % 40 kg/ha 4 cm/non oui 130

Force 1,5 G Viking Téfluthrine 1,5 % 10 kg/ha 3 cm/non non 61

Belem 0,8 MG Daxol, Malis Cyperméthrine 0,8 % 12 kg/ha -/oui (1) non 51
(1) Application possible avec un diffuseur QDC-DXP, etc.

Dégâts d’oiseaux et de gibiers 
• Les dégâts d’oiseaux sont d’autant plus faibles que la levée est rapide et homogène. Semez dans un 
sol suffisamment réchauffé (8°C à 5 cm de profondeur), si possible en même temps que vos voisins. 
• Pour les oiseaux, les effaroucheurs – sonores ou visuels – peuvent constituer des méthodes de dissuasion 
présentant une certaine efficacité s’ils sont mis en œuvre de façon préventive. Attention, un effaroucheur 
ne protège qu’une surface limitée et les oiseaux s’accoutument rapidement. Pour éviter ce phénomène, 
positionnez-le juste avant la phase sensible (levée pour les pigeons, semis pour les corvidés) et déplacez-le 
régulièrement. L’utilisation des effaroucheurs sonores doit être conforme aux réglementations nationales 
et locales (et plus encore au bon sens) : leur utilisation de nuit, à haute fréquence, ou trop près des habitations 
peut nuire gravement à la qualité de vie des riverains pour une efficacité contestable. 
• Les répulsifs utilisables en plein sur plantules sont d’une efficacité limitée.  
• En fin de cycle, les pertes et dégâts sont plus faibles : récolter tôt, dès que la maturité est atteinte, 
est la seule parade pour limiter les prélèvements de graines par les oiseaux et la casse par les grands 
animaux (cerfs, sangliers).  
Pour une bonne prise en compte des problèmes à l’échelon local, les dégâts peuvent être déclarés 
sur le site www.esod.chambres-agriculture.fr ou bien sur l’application Signalement des dégâts de 
la faune sauvage des chambres d’Agriculture (disponible sur Google Play et App Store). Le pigeon 
ramier, la corneille noire et le corbeau freux peuvent être détruits par les particuliers hors période 
de chasse à condition d’être déclarés "susceptibles d’occasionner les dégâts" sur votre département 
et de respecter certaines règles : une demande d'autorisation à la préfecture est obligatoire et une 
délégation du droit de destruction doit être déposée si vous n’êtes pas titulaire d’un permis de chasse. 
Consultez les sociétés de chasse ou les Directions départementales des territoires (DDT) pour 
connaître la réglementation en vigueur dans votre département.

 

Semis sous couvert : effet de protection contre les oiseaux mais 
conduites complexes 
Le couvert doit être détruit au plus tard au semis du tournesol, pour éviter une concurrence avec la culture, 
tout en laissant un état de surface suffisamment perturbant. Par exemple, des résultats probants ont pu être 
obtenus dans le Gers en semant de la féverole à 50 gr/m² environ deux mois avant le tournesol, puis en la 
détruisant au glyphosate au semis de la culture. L’orge a aussi démontré un effet de réduction des attaques, 
même avant tallage. Sa destruction au plus tard le jour du semis est d'autant plus importante que cette espèce 
peut se montrer très compétitive si elle poursuit sa croissance en même temps que le tournesol. Ces conduites 
sont toutefois plus complexes à mettre en œuvre et plus risquées que les conduites classiques.

Microgranulés disponibles pour lutter contre les ravageurs du sol  
Les microgranulés à base de lambda-cyhalothrine et de téfluthrine doivent être incorporés respectivement à 4 et 3 cm de profondeur et donc 
sans diffuseur. Pour Trika Lambda 1, Trika Super et Trika Perfect, la lambda-cyhalothrine est associée à un engrais starter et un biostimulant. 
Belem 0,8 MG peut être appliqué avec un diffuseur.



Tous les anti-limaces à base de méthaldéhyde sont soumis à la RPD. A part Techn’o Intens et Metarex Duo, leur concentration est égale ou 
supérieure à 3 % et leur changement de classement (phrase H361f) a un impact sur leur stockage et leur utilisation. Les solutions de biocontrôle 
à base de phosphate ferrique sont une alternative à ces contraintes.

Spécialités 
commerciales

Seconds noms  
commerciaux

Concen-
tration

Conseil firme Nombre 
max  

d’appli-
cations

Délai 
entre 2 
applica-
tions (j)

Stade  
limite  

applica-
tion

Forme

Mention  
d’avertissement 

et phrases 
risque  

(règlement 
CLP)

Coût 
RPD 
com-
prise  

(€ 
HT/ha)

kg/ha Appâts/ 
m² 

Substance active : métaldéhyde 
TECHN’O Intens (1) 2,50 % 3 à 5 21-35 4 5 BBCH 17 cylindrique Sc 17-28

WARIOR BLUE
HELITOX B,  
LIMARION B,  
SKAELIM BLUE 

5 % 3 à 5 15-26 2 7 BBCH 19 cylindrique Danger H318-H361f 15-25

TASTE BALESTA, OPPOSUM, 
SURIKATE 3 % 3 à 5 24-40 2 7 BBCH 19 cylindrique Danger H318-H361f 14-23

Substance active : phosphate ferrique
FAUCON PRO (4) 2,42 % 3,5 à 7 21-42 4 / / ovoïde Sc 20-39

FERREX (2) (4) LIMAFER, TURBOPADS, 
TURBODISQUE 2,50 % 6 60-66 5 7 / lentille Sc 20-25

IRONCLAD EVO (4) FENOMENAL, FERRIER, 
FENNEC 2,90 % 5 à 7 32-44 4 7 / cylindrique Sc 19-26

IRONCLAD  
MANTRA (4) 2,90 % 5 à 7 32-44 4 7 / cylindrique Sc 14,5-21

IRONMAX MG (3) (4) MUSICA 2,42 % 3 à 7 33-77 4 / / cylindrique Sc 19-45

IRONMAX PRO (4) 2,42 % 3,5 à 7 21-42 4 / / cylindrique Sc 19-38

LUCIO PRO (4) 2,42 % 3,5 à 7 26-53 4 5 / cylindrique Sc 20-39

NEUDORFF 1181M MOLLUXX, DAXXOS 2,97% 5 à 7 43-60 4 / / cylindrique Sc 24-34

SEEDMIXX (3) (4) 2,97 % 4 56 4 / / cylindrique Sc 22

SLUGGO PRO (4) PIXXELA,  
NOVA SLUXX 4,16% 4 à 5 34-43 4 5 BBCH 17 cylindrique Sc 24-30

SLUXX HP (4) 2,97 % 5 à 7 43-60 4 / / cylindrique Sc 24-34

SUNBO PRO (4) 2,42 % 3,5 à 7 25-49 4 5 / cylindrique Sc 20-39

XENONMAX PRO (4) 2,42 % 3,5 à 7 28-56 4 / / ovoïde Sc 20-39

Substance active : métaldéhyde + phosphate ferrique

METAREX DUO HELEXIOM DUO,  
ALLOWIN DUO

1 % +  
1,62 % 3 à 5 18 -30 5 5 BBCH 17 sphérique Sc 19-31

(1) Dans la raie de semis au moment du semis ou en mélange avec les semences à la dose de 
4 kg/ha ou en plein sur la parcelle traitée à la dose de 5 kg/ha.  
(2) Stade d’application : dès le début de l’infestation, avant, pendant ou après le semis, en plein 
sur la parcelle traitée. Sur tournesol et maïs, application dans la raie de semis.  
(3) Préconisé en application au semis avec microgranulateur ou en mélange avec les semences.  
(4) Utilisable en agriculture biologique. 
Règlement CLP (Classification labelling packaging) : règlement européen qui met en œuvre les 
recommandations internationales du SGH (Système général harmonisé).  
RPD : redevance pour pollution diffuse.  
Sc : sans classement.  

La qualité d’un anti-limaces ne dépend pas seulement de la substance active, mais également 
de la tenue à la pluie, de l’absence de poussière, de la régularité de la taille, de l’attractivité et 
de l’appétence pour les limaces.  
Lire attentivement les étiquettes et la documentation disponible. Respecter les 
recommandations d’emploi.  
De nouveaux distributeurs centrifuges sont disponibles ; ils permettent de réaliser des 
applications plus précises (dose, répartition) et sont équipés d’un dispositif spécial pour une 
application en bordure de cours d’eau en toute sécurité. Produits généralement formulés avec 
des répulsifs et/ou amérisants visant à limiter, entre autres, les risques de consommation par 
les animaux domestiques.

Limaces : protégez dès la levée  
si nécessaire 
• Evitez les sols creux, motteux, avec des résidus de récolte en surface. Prévoyez une 
préparation de sol adaptée. Soyez particulièrement vigilants en sols argileux. 
• Vérifiez la présence de limaces avant le semis en période de pluie par observation 
directe en début de journée ou piégeage. 
• Si une attaque est redoutée (présence de limaces, climat humide, antécédents 
d’attaques sur la parcelle), appliquez les granulés en surface, au semis ou juste après. 
• Dans le cas des parcelles en semis direct avec des résidus végétaux importants, les 
suivis réalisés dans le Sud-Ouest ont montré que des attaques fortes de limaces 
pouvaient être observées. Les limaces ont tendance à suivre la ligne de semis et ce 
d’autant plus que le sillon est mal refermé. Il peut être intéressant d’intervenir dans 
un premier temps au moment du semis en appliquant une demi-dose d’antilimaces 
localisée sur la ligne de semis. Si des limaces ou des dégâts sont ensuite observés dans 
les parcelles, une deuxième application en plein peut être réalisée. 
• Surveillez la levée et renouvelez l’application si nécessaire.

Vérifiez la présence de limaces avant le semis en période de 
pluie.
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Les principaux anti-limaces
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1 - La présence des pucerons est 
révélée par une crispation des feuilles. 
2 - Larve de coccinelle, prédatrice des 
pucerons.

Si une intervention est nécessaire avant la formation du bouton floral

Pucerons : surveillez de la levée au bouton floral 
• Le principal puceron observé sur tournesol est le puceron vert du prunier (Brachycaudus helichrysi). 
Les piqûres de pucerons provoquent des crispations du feuillage qui révèlent la présence de l’insecte. 
Consultez le BSV de votre région.  
• En phase de multiplication active et en conditions favorables, les populations de pucerons peuvent 
évoluer de jour en jour. Leur observation et dénombrement étant délicats (couleur, taille, localisation), 
le seuil de risque de 10 % des plantes avec des symptômes marqués de crispation du feuillage et 
présence de pucerons, mais absence d’auxiliaires avant la formation du bouton floral est 
fréquemment utilisé. Le seuil de 50 pucerons par plante avant la formation du bouton floral peut 
également être utilisé.   
• De nombreuses espèces d’insectes régulent les populations de pucerons. Les plus efficaces sont 
les coccinelles, les chrysopes, les syrphes et les parasitoïdes. Bien que ces auxiliaires arrivent souvent 
en décalé par rapport au développement des pucerons, ils peuvent efficacement contenir le 
développement des populations de pucerons.  
• Ne pas intervenir trop tôt au risque de détruire ces auxiliaires qui auraient pu éviter un traitement 
et suivre l’évolution des populations en considérant le développement de la culture : une culture 
avec une croissance dynamique sera moins impactée. Les pertes de rendement peuvent atteindre 2 
à 3 q/ha en cas d’attaque significative avant la formation du bouton floral, mais deviennent faibles au-
delà. 
La disponibilité de Karate K et Mavrik Jet sera réduite à la suite de l’arrêt de la production et de la 
fin de leur commercialisation. Mavrik Smart restera donc la seule solution disponible.

1
2

Lire attentivement les étiquettes et la documentation disponible. Respecter les recommandations d’emploi.  
Voir encadré "Protection des abeilles et autres insectes pollinisateurs durant la floraison.

Chenilles de noctuelles défoliatrices :  
des traitements efficaces 
Les chenilles de noctuelles défoliatrices peuvent occasionner une dégradation poussée du feuillage. Leur nuisibilité 
est généralement faible sur tournesol, sauf ponctuellement en cas de pullulation.  
Contre Helicoverpa armigera 
• Les solutions à base de bactéries Bacillus thuringiensis (usage traitements généraux ou usage tournesol et 
traitement des parties aériennes de chenilles phytophages) sont efficaces sur les jeunes chenilles comme 
Helicoverpa armigera (stades larvaires 1 et 2) comme :  

- Dipel DF, Costar WG 1,0 kg/ha - 33 €/ha (Bacillus thuringiensis var. kurstaki) ;  
- XenTari 1,0 kg/ha - 33 €/ha (Bacillus thuringiensis var. aizawai).  

• Helicovex : cet insecticide à base de virus (baculovirus) doit être positionné sur les œufs et jeunes larves (stade 
larvaire 1) d’Helicoverpa armigera. Il s’utilise à 0,2 l/ha - 55 €/ha (usage tournesol traitement des parties aériennes 
chenilles phytophages).  
Contre les vanesses  
Les solutions à base de Bacillus thuringiensis auront également une efficacité sur vanesses.
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Produits
Dose 

d’emploi 
du produit

Matières  
actives

Mention 
d'avertis-
sement

Phrases  
de risque

Nbr max  
d'applications/ 

an

Stade  
d'application/ 

DAR (j)

Délai  
rentrée

Mention 
abeille

Coût 
indicatif 
€ HT/ha

Mavrik Smart  
(Talita Smart,  

Klartan Smart)
0,3 l/ha taufluvalinate 240 g/l attention H410 2 BBCH 19 max 6 h PE 18

Mavrik Jet, 
Talita Jet, Klartan Jet 3,0 l/ha taufluvalinate 18 g/l 

+ pirimicarbe 50 g/l attention H319-H351-H410 1 BBCH 12 à 19 48 h PE 45

Karate K, 
Okapi liquide 1,5 l/ha

Lambdacyhalothrine  
5 g/l + pirimicarbe  

100 g/l
danger H302+332-H304-

H319-H351-H410 2 21 j 48 h F-PE 26

 

Protection des abeilles et autres insectes pollinisateurs durant la floraison 
La phrase SPe 8 définit les conditions suivantes : Dangereux pour les abeilles. Pour protéger les abeilles et autres insectes pollinisateurs, ne 
pas appliquer durant la floraison ou selon les Autorisations de mise en marché (AMM) plus anciennes, ne pas appliquer durant la floraison 
ou en période de production d’exsudats. L’application est possible pour les usages bénéficiant des mentions "emploi possible", "Emploi 
autorisé durant la floraison en dehors de la présence d’abeilles" ou pour les anciennes AMM, les mentions F, PE et FPE. L’arrêté du 20 
novembre 2021 encadre les horaires d’application durant la floraison : dans les 2 heures qui précèdent le coucher du soleil et dans les 3 
heures qui suivent le coucher du soleil. Cette obligation est étendue aux fongicides et aux herbicides. A terme (renouvellement des AMM), 
l’autorisation d’application en floraison sera conditionnée par l’AMM, toujours dans le respect des horaires. Lorsque des interdictions 
supplémentaires sont mentionnées sur l’étiquette des produits, elles doivent s’appliquer.



Les plantes attaquées par les noctuelles 
terricoles sont sectionnées au collet. A 
ne pas confondre avec les dégâts de 
limaces ou de lapins.

Noctuelles terricoles : observez le pied des plantes 
• Habituellement, les dégâts de noctuelle terricole (encore appelée vers gris) restent modérés en intensité 
et localisés. En cas de disparition de pieds entre la levée et le stade 2 feuilles, assurez-vous de leur présence 
en grattant le sol au pied des plantes. En effet, les larves sont actives la nuit et enfouies au pied des plantes le jour.  
• Cas général : la présence de vers gris n’est que très rare ou ne s’est jamais manifestée. En cas d’attaque 
avérée, intervenez rapidement dès les premiers signes d’infestation avec une pulvérisation à base de 
cyperméthrine (uniquement Sherpa 100EW, Aphicar 100EW, Cyperfor 100EW, Scipio 100EW). Le volume 
de la bouillie est d’au moins 500 l/ha. Traitez le soir (activité nocturne). L’efficacité est renforcée par la pluie. 
• Cas particulier prenant en compte la lutte taupin et la lutte contre noctuelle terricole : en Poitou-Charentes, 
depuis 2-3 ans une montée de la fréquence des attaques est signalée. Si le risque taupins est avéré et que 
des dégâts de noctuelles sont très régulièrement observés dans les parcelles, il est préférable de choisir 
un microgranulé à base de cyperméthrine (Belem 0,8 MG/Daxol) qui peut être appliqué avec un diffuseur. 
Cette application sera efficace contre les attaques précoces de noctuelles terricoles qui font des dégâts 
plus en surface.

Les éditions de Terres Inovia

A commander sur 
www.terresinovia.fr
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Fertilisation
Phosphore et potasse :  
attention aux impasses ! 
• Le tournesol est moyennement exigeant en potasse et peu exigeant 
en phosphore. 
• Réalisez des analyses de sol pour prendre la bonne décision. 
 
Le sol est en général en mesure de couvrir les besoins de 
la plante. Cependant, des carences peuvent survenir et causer des 
symptômes visibles, comme ici un jaunissement, avec des conséquences 
variables sur la productivité. Attention à bien vérifier qu’un tel 
symptôme soit bien lié à une carence et non à un autre accident de 
culture.

Objectif 
de rendement

P2O5 K2O

Sol pauvre Sol bien 
pourvu

Sol très bien 
pourvu Sol pauvre Sol bien 

pourvu
Sol très bien 

pourvu
25 q/ha 40 u 30 u 0 u 40 u 30 u 0 u

35 q/ha 60 u 40 u 0 u 60 u 40 u 0 u

Conseils de fumure de fond
En l’absence d’apport en année n-1 ou n-2, les quantités peuvent être augmentées de 10 u de P2O5 et de 20 u de K2O. 
En cas d’exportations des pailles de céréales avant la culture, rajoutez à ces chiffres, et seulement en sols pauvres, 10 à 20 u de 
P2O5 et 30 à 40 u de K2O. 
Référez-vous aux grilles diffusées par le Comifer.

Azote : raisonnez la dose  
à apporter 
• Déterminez la dose d’azote à apporter avec Héliotest ou en estimant 
les besoins à partir des reliquats et de l’objectif de rendement (voir 
tableau ci-dessous). En zone vulnérable, le raisonnement de la 
fertilisation azotée doit être conforme aux arrêtés préfectoraux de 
votre région. 
• Apportez l’azote de préférence en cours de végétation, entre les 
stades 6 et 14 feuilles. 
• Utilisez une forme solide (ammonitrate ou urée) par temps sec, avant 
le stade 14 feuilles, et/ou en végétation sèche pour éviter les brûlures 
sur boutons. 
• Dans le Sud, les apports en végétation sont à éviter pour les semis 
réalisés après fin avril en raison du risque de sécheresse pouvant limiter 
l’absorption de l’azote.Le sol est en général en mesure de couvrir les besoins de la plante.  

Toutefois ici, un apport d’azote s’impose (jaunissement).

Objectif de rendement

25 q/ha 
(sol superficiel)

35 q/ha 
(sol profond)

Reliquat d’azote 
minéral dans le sol  
au semis

Faible (30 u) 40 à 80 u 80 à 100 u

Moyen (60 u) moins de 40 u 40 à 80 u

Elevé (90 u) 0 u moins de 40 u

Si la minéralisation est forte, choisissez la valeur basse de la fourchette et inversement. Les 
reliquats d’azote au semis se mesurent en prélevant des échantillons de sol à différentes 
profondeurs (0 à 30 cm, 30 à 60 cm, 60 à 90 cm, voire 90 à 120 cm pour les sols les plus 
profonds). Ils peuvent être estimés à partir des résultats mesurés chaque année sur des 
réseaux de parcelles de référence ou calculés grâce à des logiciels de fertilisation azotée. En 
zone vulnérable, consultez les arrêtés préfectoraux de votre région.

Exemple de dose d’azote à apporter
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Bore : un apport préventif dans  
les situations à risque 
• Situations à risque de carence : 

- parcelles où des carences en bore ont déjà été observées au cours des 
dernières années ; 
- sols superficiels ou peu profonds : argilo-calcaires, limons peu profonds, 
boulbènes, sols filtrants, sols sableux, etc. ; 
- situations à risque de mauvais enracinement à la suite d’un travail du sol 
effectué dans de mauvaises conditions ; 
- parcelles en rotation courte : 1 tournesol tous les 2 ou 3 ans. 

• En situations à risque, réalisez un apport préventif, de préférence en 
végétation (meilleure valorisation en cas de stress marqué) entre le stade 
10 feuilles et le stade limite de passage du tracteur (le tournesol mesure 55 à 
60 cm). 
• Tout apport de bore après l’apparition des symptômes est inutile, car les 
effets de la carence sont alors déjà irrémédiables.

1 - Grillure sur les feuilles de la moitié 
supérieure des plantes. 
2 - Cassures à la base du capitule.2

Apport Stade Forme Dose de bore (B)

Au sol Incorporez ou pas avant le semis,  
comme un herbicide (1)

- Solide, incorporez à la fumure classique 
- Liquide 1,2 kg/ha (3)

En application 
foliaire

Entre les stades 10 feuilles et LPT (1) (2) - Liquide : apportez au moins 200 l/ha de 
bouillie

300 à 500 g/ha 
(3) (4)

Apports de bore conseillés en cas de risque de carence sur la parcelle

(1) Peut être réalisé à l’occasion du désherbage ou de l’application du fongicide. 
(2) LPT : limite de passage du tracteur. Le tournesol mesure 55 à 60 cm. 

(3) Chélal B : 250 g B/ha au sol - 200 g B/ha en application foliaire (données firme). 
(4) Soit environ 3 l de produit liquide à 150 g/l de bore.

Molybdène : un apport éventuel  
en sols battants 
• En général, les symptômes sont légers et disparaissent rapidement. 
• En cas de carence grave, pulvérisez une solution à base de molybdène à 10-20 g/ha.

Des carences en molybdène sont parfois observées courant juin, 
essentiellement dans des parcelles de terres acides.

1































Rendez-vous de la culture
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